
COMMUNIQ.UE 

Le Bureau politique du Parti communiste de Belgique constate que les 

restrictions budgétaires envisagées par le gouvernement portent sur des 

secteurs d 1 un importance capitale pour les travailleurs. Les 111économies11 

préconisées vont d'ailleurs bien �a�u �- �d�e�l�~ �! �d�e� l'exercice en cours; il s 1agit 

d1 une politique à long terme et non de mesures de circonstances • 

. Le gouvernement veut diminuer les dépenses de l 1 Education nationale. 

Or, une telle diminution ne pourra résulter que d'économies nuisibles à 

l'enseignement. La démocratisation de l'enseignement, qui doit �~�t�r�e� réa­

lisée dans le cadre de l'école pluraliste, est incompatible avec une 

poli tique de rest.rictions budgétaires. Q.uant aux sources réelles de gas­

pillages, qui résident dans le système anarchique consacré par l'actuel 

Pacte scolaire, le gouvernement a précisément refusé de les éliminer. 

Le gouvernement s'en prend aussi à diverses dépenses sociales, et en 

particulier aux crédits de l 1Assurance- Maladie-Invalidité. Or, les tra­

vailleurs savent d 1 expérience que les compressions dans ce domaine �a�b�o�i�.�.�~� 

tissent toujours à réduire des avantages acquis, voire à les supprimer 

purement et simplement. Q.uant aux grands profiteurs de l'AMI, comme les 

trusts pharmaceutiques, tout indique qu'ils n'ont rien à craindre des 

intentions gouvernementales. 

Ainsi que-le Vice-Premier ministre Tindemans 1 1a confirmé au Sénat, 

la fermeture en 1973 de quatre charbonnages en Wallonie et la réduction 

de la production de coke en Campine déchargeront le gouvernement de sub­

sides affectés à cette industrie. Mais, en l'absence d'une politique de 

l'emploi conforme aux besoins des travailleurs et des régions, pareille 

économie signifie seulement que le gouvernement se dérobe à ses respon­

sabilités sociales. 

Il apparaît enfin que le gouvernement va rogner les maigres crédits 

consacrés à la coopération au développement, alors que les pays concer­

nés ne bénéficient en réalité que d1 une fraction dérisoire de ces �c�r�é�d�j�+�~�_� 

Mais en �m�~�m�e� temps, le gouvernement soutient le plan de réforme de l'ar­

mée de VdB, qui implique entre autres aspects négatifs, un nouvel accrois­

sement des dépenses militaires. 

Au surplus, le �g�o�u�v�e�~�n�e�m�e�n�t� continue à faire planer la menace de nou­

veaux impôts. 
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Le Parti communiste s ' oppose résolument à cette politique d'austéri­

té et appelle les travailleurs à s'unir pour renforcer l'opposition 

qui se manifeste déjà contre elle . 

Il faut non seulement empêcher les mauvais coups qui se préparent 

contre l'enseignement et l'AMI, il faut aussi réclamer plus fermement 

l ' indexation des barèmes fiscaux jusqu ' à 400 . 000 & de revenu annuel 

imposable et l ' exonération fiscale des revenus inférieurs à 120 . 000 ff 

par le relèvement des minima imposables . 

Les ressources nouvelles dont le pays a besoin peuvent ~tre trouvées 

en taxant les avoirs et les revenus des puissances d ' argent qui ont été 

les seules bénéficiaires de la TVA , en réprimant la fraude fiscale 

à laquelle elles se livrent sur une grande échelle et en mettant fin 

à un système ruineux d ' aides publiques non contrôlées qui permettent 

à une poignée de groupes financiers de piller les ressources de l'Etat . 

Le Bureau politique du Parti 

communiste de Belgique . 

Bruxelles , le 23 mars 1973 . 



COMHUNIQ.UE 

Le Bureau politique du Parti communiste de Belgique s'élève contre 

le projet du ministre Vanden Boeynants ci•acheter en Allemagne• au prix 

de quatre milliards cle francs, cinquante chars "Léopard" munis de nou-

veaux équipements anti-aériens . 

Une telle dépense serait une provocation vis-à-vis des travailleurs 

au moment m~me où le gouvernement veut réaliser cles économies budgétai-

res au détriment de l'enseignement et da la sécurité sociale. 

Tout comme le plan de réforme de i•armée, qui a suscité la protestation 

générale des lycéens et de l'opinion progressiste, ce projet VdB a été 

inspiré par l'état-major de l'OTAN. 

Il ne s'agirait donc pas seulement d'une dépense nuisible du point de 

vue social, il s 1a girait aussi d•une dépense nuisible à la politique 

que la Belgique se doit d'appliquer pour en finir avec sa dépendance 

à l'égard de Washington et assur~r son avenir dans le cadre de la 

Sécurité européenne. 

Le Bureau politique du Parti 
communiste de Belgique. 

Bruxelles, le 26 mars 1973. 



C 01MUNIQ.UE 

Le Bureau politique du parti communiste de Belgique exprime sa 

solidarité aux travailleurs de la région de Charleroi à l'occasion de 

leur journée d'action du 28 mars. La grève générale prévue à Charleroi 

pour ce mercredi montre que la défense du volume de l'emploi est une 

revendication pour laquelle les travailleurs sont pr~ts à mener le 

lutte jusqu'au bout. Les forces politiques qui se réclament de la clas-

se ouvrière ont le devoir de soutenir cette lutte et de lui donner les 

prolongements nécessaires. 

L'action générale du 28 mars à Charleroi est inséparable des nombreu-

ses luttes qui se déroulent actuellement à travers le pays, et c'est 
. . 

dans le même contexte que se prépare la grève importante que les tra-

vailleurs des ACEC (Marcinelle, Herstal, Gand, Ruysbroeck) ont décidé 

à une écrasante majorité pour le 2 avril. Partout, les travailleurs 

associent de plus en plus à la protection de l'emploi celle de leurs 

revenus et des droits acquis. 

C'est une bataille sociale qui met en cnuse, au-delà des "rationali-

sations" appliquées par les monopoles capitalistes, la politique écono-

mique et financière du gouvernement lui-même. La conclusion que les 

travailleurs socialistes en tireront est que leurs représentants politi-

ques ne sont pas à leur place dans un tel gouvernement . 

L'union des forces ouvrières et progressistes s'impose pour obtenir 

par l'action, et rapidement, la garantie du volume de l'emploi, la pré-

servation du pouvoir d'achat des salaires et, toujours sur le plan de 

la défense des revenus du travail, l'indexation des barèmes fiscaux. 

Le Bureau politique du 
Parti communiste de Belgique. 

Bruxelles, le 27 mars 1973. 



PARTI COMMUNISTE DE BELGI4UE ... *. 
Avenue de Stalingrad 29 
1000 BRUXELLES 

Bruxelles, le 26 mars 1973 

AUX MEMBRES DU BUREAU POLITIQUE 
=============================== 

Cher Camarade, 

Le Bureau Politique se réunira le 

VENDREDI 30 MARS à 9o30 Ho 

Ordre du Jour : ------
- Situation politique 

- Problèmes Internato 

conclusions journée 28 mars 

Acec - Intersièges 

restrictions budgétaireso 

visite à Prague -JoDebrouwere 

délégation en Yougoslavie -

Clo Renard 

examen notre politique étrangère. 

Bien fraternellement, 

Lo VAN GEYTo 
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Présents: 

ÏÎuy: Anne Lamrnrs, Sere;e Dewet·cer, Francis Chenet, 
.L:.:_c}ge: Jean Fuchs, Jules Pirlot, inrc '1culJ.;1ont, Jules Pirlot, Serge Beelen, 

Francine Hanquet 
Verviers: Georges Lecron 
Bruxelles: uarc Sonville, Polo uarcus, Alex Cley:ncn 
Excusés: 

Jean-Claude Brichart, Freddy Vync~e 
AbsentG: 

I-1artine Casteraan, ···ichel Derminc, Claude Ninane, Alain Dawance. 

!!-~~:!~~:!~:::s_~:!!~~ .. !:~~!~~-1.-~~-~:.~~ 
Pr-6sents: Louis Van Geyht , Urbain Cousse:;1cnt, Albert Jucl~ès, Jean Fuhhs 
Différentes critiques ont ~t· &mises: 

La JCB n'a pas rc politique nationale , ni de direction nntionale 
La filnison des jLunes d1..; VerviErs n'' ~as d'action po~itiquc ~t esl i; mal 
fréquentée" 
La wnison des jcu1'-'s du J:Iuy est un ,;lieu de t~Sbauche·', le JC de Huy n'a 
pas )Grtici~6 ~u Joution ·~ l~ ;rô~~ d0 Sittcl 
La JC de .urux1..;lJ cc Lü t trop c.,....: cur.c• sGions < ux .... uc'üstcs 

- L:i. nc..tioi. .le u édii.. · lo:cs c...0 l~. LLJ.11il\ .. st.3.tio1 -PC:crs :, Li.'..g1..: ua tract dont 
11 la sir.1)le vision provoqu3.it c.1cs L·icGonc c'.._ cl.~goûtn (sic) 
La Elüison c.~c..s ,j -lm....:s c.~c Li ~["C • ::;t u11 lieu cl bL~i;:.;.rros t de.. bcuvcri2s 

Rcr.iarquc 2.U sujet du Co:.:. ·u1.r.rJ : c....:lui-ci n'est ::-as g~r~ par la JC et très 
?CU f:ééqnen té p-:lr cc] 01.o-ci; ~ .. ais par lus ,;ic· :1.n~..:s c~u PCB-Liè0 0 

- La JC q doni: lie:u à l::t cl'Ssoi·c;élni.s.'.:t~.ion d0 L, ;,10bili.s _,·cio11 à "Liège pour 
la Ll.:mifest:.tion-Vi,, tn~l.iil ·' P2-ris 

Be mrque: C'est parc. ou'iili n' ~iste pas d- rapJort ou très peu entre la 
JC de Lièg.._ et la n~tion lv 

Non convocatio.1 d 1 Alr_i 1 Drn.mncc -,u s.__cr-.tariJ.t n2d .. ..;11nl 
- Hauv isc Oi'~ahis , ~io:;. d., 1 fête dv ~ d jcun~scc ;_ Li2gc 

En i.l<.. tièrv de ~1as:-cmbl.Jrncnt dus Jcunns ::?rogrcssistus lu JC n d.::bi te lc­
m~mc tràin-tr-:iin 11~.bituul·· (cic) 

Remnrqucs éi.liG€os :I) Liège: 
L0 Parti n'a pas de politique de jeunesse, si ce: n'est unc politique de cadres 
absurd.:- ( créa.gion rlc 1 1 urgRnis ,tion c1t:s .ieuncs con unis tes en concurence 
~vcc la JC, journ6o du I5 w~rs s~ns LUite, politiquc d'iwplnntation sans base 
Llilitante cl ·misons de j.Ju.1cs); Une r~1...lle politique<~ .... jc..uncsse doit 
.s'orienter vers J~a jcunus travaillcurc; lu JC du Ll~gc cat vn train de se 
d&velopocr grftc .... ~ Jv nouvel~cs cucti •ns dans la banlieue ouvrière. 
La JC .... ot la branch J jcuno du :_1 ..... rti cJ le n'a dcnc :9d.S d' autcnor·ie poli tique. 
2) Huy: 
La JC est 1.;n r.._coastrlfction <lupui.s l.; conc;rès, '-'llc 1. eu ins rJ.:,l do ::;iroblèmcs, 
unis elle av.-...ncL. L:0 c.t".J c:-ot L1 1 6ch,1nr~....:r des expériences r ··gion.'.1.1 .. s pour uva.n­
cur cnscw.bl..,. Il fnut d' chorcl une JC n -..tion.::tl1..; coh ·r...:n~;o pour .:i.voir une 
politique nationale coh6rcnto. 
La JC è.o Hyy: tr vaille cm collnbor ltion dir uct1... avec le: parti. Elle a un 
r8lc i;;rporté.nt etu c;.._in C::.u p.'.lrti: la ,,,Jstion fin.:mcièrc du ,,•rti est tenu.., 
par un JC, le cooit( f~d6r~l est co~~os de 7 ~~rilirc~ du p;rti et de 5 JC 
La . misoa c~'-'s j imc::> e;st un c'"':Jtr _ d- rcyon.1 .1 nt c;.1 dd10i"'> du pa.rti, les 
di."ficultés qui y sont tmrv~nm .. s ont '·té r.:.r;oJ. tes ~•.:tr les JC 0uY-:.13nvs. 
La JC cl.: Huy est 1.::. LL ul.._ o~g, ;.1ü>:i.tion de .i . une.::; Ll.f;iCG ntc, L!ll .... doit donc 
jouer un r8lv r1 ot'-ur ...'.5.. ;cret . 
3) Druxcll'"'c: 
Le CFii UGt unv conc~rt, ti'.)J • .._ntr_ r.'·::;ion- lcG pnur ;Jcruuttr c l'évolution de 
la reconstruction c.1 1 JC 
Il est d ·i110rnbJ - q•1 1il n'y :J.it p .s d·J coor(:in tio!' woc les flam~1nc s 
La p rticip:ctic.1 <'1.J.s ,JC ::... ix ctiuns du ) 1rti ( '1t 1Jl r; solid....i.irc qu' inté:ressée 


